
UNE CLE POUR LA SAINTETE : les Béatitudes selon François 

Jésus a expliqué avec grande simplicité ce que veut dire être saint, et il l’a fait 
quand il nous a enseigné les béatitudes (cf. Mt 5, 3-12 ; Lc 6, 20-23). Elles sont 
comme la carte d’identité du chrétien. 
 

« Heureux les miséricordieux, car ils obtiendront miséricorde ».                                                                       
Regarder et agir avec miséricorde, c’est cela la sainteté ! 

80. La miséricorde a deux aspects : elle 
consiste à donner, à aider, à servir les 
autres, et aussi à pardonner, à 
comprendre. Matthieu le résume dans 
une règle d’or : « Ainsi, tout ce que 
vous voulez que les hommes fassent 
pour vous, faites-le vous-mêmes pour 
eux » (7, 12). 81. Donner et 
pardonner, c’est essayer de reproduire 

dans nos vies un petit reflet de la perfection de Dieu qui donne et pardonne en 
surabondance. 82. Il faut savoir que tous, nous constituons une armée de gens pardonnés. 
Nous tous, nous avons bénéficié de la compassion divine. 

« Heureux les cœurs purs, car ils verront Dieu ».                                                                                          
Garder le cœur pur de tout ce qui souille l’amour, c’est cela la sainteté ! 

83. Dans la Bible, le cœur, ce sont nos intentions véritables, ce que nous cherchons 
vraiment et que nous désirons, au-delà de ce qui nous laissons transparaître : « Car ils [les 
hommes] ne voient que les yeux, mais le Seigneur voit le cœur » (1 S 16, 7)… 85. Il est 
vrai qu’il n’y a pas d’amour sans des œuvres d’amour, mais cette béatitude nous rappelle 
que le Seigneur demande un don de soi au frère qui vienne du cœur, puisque « quand je 
distribuerais tous mes biens en aumône, quand je livrerais mon corps aux flammes, si je n’ai 
pas la charité, cela ne me sert de rien » (1 Co 13, 3).  

« Heureux les artisans de paix, car ils seront appelés fils de Dieu ».                                                                                
Semer la paix autour de nous, c’est cela la sainteté ! 

87. Cette béatitude nous fait penser aux nombreuses situations de guerre qui se répètent. 
En ce qui nous concerne, il est fréquent que nous soyons des instigateurs de conflits ou au 
moins des causes de malentendus… 88. Les pacifiques sont source de paix, ils bâtissent la 
paix et l’amitié sociales…89. Il n’est pas facile de bâtir cette paix évangélique qui n’exclut 
personne mais qui inclut également ceux qui sont un peu étranges, les personnes difficiles 
et compliquées, ceux qui réclament de l’attention, ceux qui sont différents, ceux qui sont 
malmenés par la vie, ceux qui ont d’autres intérêts… Il ne s’agit pas d’« un consensus de 
bureau ou d’une paix éphémère, pour une minorité heureuse »[75]** ni d’un projet « de 
quelques-uns destiné à quelques-uns »[76]. Il ne s’agit pas non plus d’ignorer ou de 
dissimuler les conflits, mais « d’accepter de supporter le conflit, de le résoudre et de le 



transformer en un maillon d’un nouveau processus »[77]. Il s’agit d’être des artisans de 
paix, parce que bâtir la paix est un art qui exige sérénité, créativité, sensibilité et dextérité. 

	


